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Mesdames et Messieurs, 
Chers amis et camarades, 
 
Bienvenue à toutes et tous dans cette grande et belle salle du Conseil Régional de Rhône-
Alpes. 
 
En mon nom personnel, Jean-Jacques GUIGON Responsable de l’activité « Europe / 
International » du Comité Régional CGT Rhône-Alpes, au nom du Comité Régional CGT, 
au nom des Unions Régionales  CFDT,  Force Ouvrière, CFTC, CFE/CGC ainsi que des 
Unions Régionales invitées FSU et UNSA, nous ne pouvons que nous féliciter de voir que 
vous avez tenu  à répondre nombreux à l’invitation que nous vous avons adressée. 
 
Nos remerciements s’adressent en premier lieu à  tous les jeunes « 4 Moteurs » qui dans 
la continuité de leurs travaux de hier et avant-hier ont décidé de poursuivre la réflexion et 
l’échange aujourd’hui avec nous. Mes remerciements s’adressent également en priorité à 
celles et ceux qui viennent de plus loin. En disant cela je pense à nos amis de Catalogne 
arrivés ce matin par avion, à ceux de Lombardie qui sont venus en voiture, à Katrin 
DISTLER du Bade Wurtemberg qui a fait le choix écologique de venir en train, et à 
Béatrice  OUIN de la CFDT qui siège au Conseil Economique, et Social Européen à 
Bruxelles. Mes remerciements s’adressent également aux élus politiques, aux services de 
la Région et à nos différents partenaires ici présents. 
Ils s’adressent enfin à tous les dirigeants syndicaux, élus syndicaux et militants syndicaux 
de notre Région Rhône-Alpes qui eux aussi, malgré des agendas surchargés  ont bien 
compris tout le positif, tout le qualitatif que l’on pouvait retirer les uns et les autres d’une 
telle journée d’échanges, de réflexions croisées et de propositions alternatives à la fois 
internationales et de proximité. Antoine FATIGA Conseiller Régional devait également 
nous rejoindre dans la matinée. 
 
J’adresse enfin un salut tout particulier à notre ami et camarade Mohamed NAJJARI de 
l’UGTT (Union Générale des Travailleurs Tunisiens) qui nous fait le plaisir et l’honneur de 
partager cette matinée avec nous avant de retourner en Tunisie.  
Je veux ici  rappeler le rôle de tout premier ordre que l’UGTT a tenu dans la révolution 
démocratique qu’a connue la Tunisie. Aujourd’hui la gauche et les progressistes n’ayant 
pu s’entendre, c’est le parti islamiste qui est sorti démocratiquement vainqueur des urnes, 
et à l’évidence ce n’est pas la meilleure des nouvelles pour la classe ouvrière tunisienne. 
L’UGTT et son Secrétaire Général ont déjà subi de ce point de vue quelques coups bas. 
Mais nous savons Mohamed que l’UGTT va continuer à agir et à lutter avec optimisme et 
détermination pour la satisfaction des revendications, de toutes les revendications des 
travailleuses et travailleurs tunisiens.  
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L’Histoire n’oubliera jamais le rôle majeur qu’a tenu ton organisation pour mettre fin à la 
dictature tunisienne avec l’effet dominos que l’on connaît dans toute la sous-région. 
La délégation intersyndicale de Rhône-Alpes qui va se rendre à Tunis et dans quelques 
Gouvernorats dans quinze jours sera très à l’écoute de vos préoccupations et 
revendications que ce soient celles portant sur les conditions de vie et au travail de la 
femme salariée, de la jeunesse, de la sous-traitance, de la précarité, des travailleurs 
ruraux ou des Conventions Collectives, etc. Le chantier est immense… 
Et sur toutes ces thématiques nous essaierons ensemble avec l’appui du Conseil Régional 
de créer avec d’autres partenaires une véritable coopération qui s’installera dans la durée. 
 
Merci beaucoup à toi Mohamed, et merci à toutes et tous pour votre présence ! 
 
Mesdames et Messieurs, Chers amis et camarades, 
 
Les organisations syndicales des « 4 Moteurs » DGB du Bade Wurtemberg, CGIL, CISL, 
UIL de Lombardie, CCOO, UGT de Catalogne, CGT, CFDT, FO, CFTC, CFE/CGC de 
Rhône-Alpes, l’ont dit individuellement dans leur Région respective, et nous l’avons dit 
ensemble il y a quelques mois dans un communiqué commun : 

 
« La sortie de crise passe (aussi) par l’Europe » 

 
Mais en précisant immédiatement que contrairement aux politiques menées  « L’austérité 
imposée à l’Europe n’est bien évidemment pas la solution à la crise ».   
 
Par contre et comme nous l’avions écrit, la crise économique, financière et sociale que 
nous subissons a mis complètement en évidence l’interdépendance croissante des pays, 
des Régions et des populations.  
 
Comme partout en Europe et dans le monde le chômage a explosé dans nos 4 Régions. 
La précarité s’est aggravée et elle fragilise à des degrés divers les salariés, la société, 
mais aussi la démocratie. Même l’Allemagne, moins touchée que les autres a aujourd’hui 
6 millions 500.000  « mini jobber » qui gagnent 400€ pour 60 heures mensuelles.  
 
Oui, nous subissons tous, à des degrés divers, des mesures injustes de rigueur et de 
régression sociale, comme si après que des incendiaires aient enflammés le marché, ce 
soient aux grands brûlés à panser les pertes des pyromanes ! 
 
Nous sommes tous également à des degrés divers sous l’insupportable dictature des 
marchés financiers et des agences de notation. Il est sans doute utile ici de rappeler 
quand même, que ces agences de notation ont été mises en place par le G7 il y a 
quelques années. Cela doit donc beaucoup relativiser à nos yeux la pseudo angoisse de 
nos Gouvernants, et mettre en avant par contre leur vraie hypocrisie lorsque aujourd’hui ils 
jouent le pas très courageux : « Ce n’est pas nous qui imposons l’austérité, ce sont 
elles ». Ne soyons donc dupes de rien et plaçons bien les vraies responsabilités sur la tête 
des vrais responsables de la situation subie aujourd’hui par les peuples. Je clos cette 
parenthèse et j’en reviens aux agences de notation. MOODY’S a rétrogradé la note de 
l’Espagne de deux crans, plus sévèrement encore que les agences STANDARD and 
POORS et FITCH. Et MOODY’S risque d’accentuer encore la dégringolade espagnole à 
moyens terme, s’inquiétant déjà de la capacité des collectivités régionales indépendantes 
d’Espagne à atteindre leur objectif. Nos amis catalans nous diront et témoigneront de la 
dégradation qu’ils subissent déjà au quotidien par exemple dans le domaine de la santé. 
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Et puis il y a eu les élections législatives anticipées du 20 novembre dernier qui ont donné 
la victoire, et la majorité absolue  à la droite. Voilà concernant l’Espagne. 
 
MOODY’S toujours elle, a rétrogradé l’Italie,  a baissé sa note de trois crans à A2. Et sans 
que le peuple puisse voter, puisse s’exprimer par les urnes, elle a obtenu le remplacement 
de Silvio Berlusconi par Mario Ponti. Mario Ponti qui fut, faut-il le rappeler, conseiller chez 
Goldmann Sachs qui joua vous le savez un rôle majeur dans la crise dite des 
« subprimes », el fut également commissaire européen à la libre concurrence. Le chemin 
est tracé… 
 
Et la France, plus gros emprunteur de la zone € est sous surveillance et sous la menace 
de plus en plus précise de perdre son triple A : trésor parmi les trésors pour Nicolas 
Sarkozy. 
 
Est-ce que nos Gouvernements respectifs vont-ils continuer encore longtemps à 
s’agenouiller devant ces agences de notation, devant les marchés financiers comme 
devant  des papes soit disant  infaillibles, qui rappelons-le non pas vu venir la crise ? 
Et c’est je le redis sans la moindre élection que le peuple grec se retrouve aujourd’hui 
avec un nouveau gouvernement comportant  deux Ministres  d’extrême droite ! Aujourd’hui 
en Italie, en Grèce, et demain pourquoi pas ailleurs, une simple note tout autant libérale 
que subjective de MOODY’S ou d’une autre agence se met à remplacer un vote souverain 
egt démocratique. Cela ne peut à minima que nous interroger… 
 
Nous suivons en tant que militants, militantes et avec  la plus grande attention l’actualité 
sociale, économique et politique en France, en Italie, en Espagne, en Allemagne mais 
aussi en Grèce en Irlande et au Portugal, et nous suivons aussi avec espoir et intérêt tout 
ce qui se passe chez les uns et les autres en termes d’actions, de réactions et de 
propositions alternatives. Il y a également ce mouvement des « Indignés » 
particulièrement puissant en Espagne, nos amis catalans en parleront peut-être dans leurs 
interventions.  
Alors « Indignation », « Indign’action », traverseront forcément d’une manière ou d’une 
autre nos échanges de la journée. 
 
Cette situation nouvelle, gravissime, et inédite nous donne des responsabilités syndicales 
accrues, et nous demande de mieux travailler ensemble à un modèle social européen.  Et 
ce modèle ne peut être basé à nos yeux que sur une véritable croissance et sur le plein 
emploi. 
C’est bien la croissance et le plein emploi qui garantiront des emplois décents, dignes, des 
services publics forts, une protection sociale universelle (santé, retraite,…), un 
développement durable  ambitieux, etc.  
Une croissance évidemment respectueuse de l’environnement, respectueuse de nos 
Régions, de l’Europe et de la Terre que nous allons laissées aux futures générations. Mais 
une croissance qui met au service des populations tout ce qui est le fruit de l’intelligence 
de l’ouvrier jusqu’à celle du scientifique. D’une intelligence au service de la Paix, au 
service du mieux-vivre et du mieux-être du Genre Humain !  
 
Oui, chers camarades, chers amis, Mesdames et Messieurs dans nos Régions 
respectives et ensemble  organisations syndicales, nous avons aussi  cela comme enjeu, 
comme responsabilités et si nous le voulons comme revendications communes.  
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Pour les organisations syndicales du Bade-Wurtemberg, de Catalogne, de Lombardie et 
de Rhône-Alpes, la sortie de crise passe donc entre autres par le développement de la 
recherche et de politiques industrielles fortes au niveau régional, national et européen.  
 
Elle passe également sans aucun doute par un investissement sans précédent dans la 
formation professionnelle et l’apprentissage tout au long de la vie, avec une croissance 
réorientée je le redis vers et pour le social. Nous comptons sur vous toutes et tous pour 
échanger sur tous ces sujets, et le faire sans retenue ni tabou tout au long de cette 
journée. 
 
J’ai toujours en tête certaines déclarations de John MONKS, ancien Secrétaire Général de 
la CES, et ce sont pour moi des paroles qui  n’ont pas vieillies : (je cite John) « Nous 
sommes en désaccord total avec l’analyse qui prévaut au sein de l’UE que l’austérité est 
la bonne voie pour la relance. En fait, elle pourrait mener à la ruine. On entend maintenant 
le bruit caractéristique d’un brutal passage en marche arrière tandis qu’ils en reviennent à 
l’orthodoxie financière.  
Tout le monde s’est engagé dans les réductions, même les salaires réels et les pensions 
diminuent et cela entraîne une diminution de la demande pour les biens et services.  
Il s’agit là d’une politique économique pro cyclique qui risque de conduire à une profonde 
récession.  
La CES s’oppose à ce modèle de gouvernance économique européenne qui prend la 
forme d’un escadron punitif contre les pays en difficulté. Nous croyons qu’il existe un autre 
mode de gouvernance économique et sociale » (fin de citation). 
 
Il y a les déclarations récentes de Bernadette SEGOL la nouvelle Secrétaire Générale de 
la CES. Je retiendrai par exemple celle-ci. 

 « Nous défendons, depuis longtemps, l’idée d’un « New Deal » dont les priorités seraient 
une Europe sociale et une Europe verte. Les marchés doivent cesser de mener la danse.  
La CES aura d’autres revendications à exposer notamment concernant la situation 
extrêmement préoccupante des jeunes Européens durement frappés par la crise (taux de 
chômage de 20%, le double de celui de leurs aînés) ». 

Bernadette SEGOL conclut : « La crise ne peut justifier que des réformes portent atteinte 
aux droits sociaux fondamentaux et aux droits syndicaux. Il est inacceptable que certaines 
interventions récentes de la Banque centrale européenne ou de la Troïka empiètent 
clairement sur l’autonomie des partenaires sociaux ». (fin de citation). 

------------------------------------------ 

 
Une fois ce cadre rappelé, et il  semblait important pour la CGT de le faire en introduction 
de cette journée, je vais maintenant vous rappeler le déroulement des heures à venir : 
 
Nous allons tout d’abord travailler ensemble sur les : 
 
 
 

« Conséquences de la crise dans nos pays et Régions, et les réponses apportées par nos 

Gouvernements respectifs » 
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Dans un premier temps  une présentation sera faite par l’ADEES au nom de l’ensemble 
des organisations syndicales de Rhône-Alpes organisatrices de cette rencontre. Je 
rappelle que l’ADEES est l’Association pour le Développement des Etudes Economiques 
et Sociales en Rhône-Alpes). 
Ensuite pendant une vingtaine de minutes chacune, il y aura une contribution syndicale du 
Bade Wurtemberg, une contribution  Catalane puis enfin une contribution lombarde. 
 
Ces quatre présentations ADEES, allemande, catalane et italienne seront suivies d’un 
débat qui intègrera bien sur les différentes stratégies patronales actuelles. Ce sera là, le 
moment de dénoncer et de témoigner de la stratégie actuelle des multinationales que 
nous avons dans nos Régions respectives. De ce qu’elles font dans nos Régions, mais de 
ce qu’elles font également ailleurs, notamment dans les Pays en voie de développement. 
Je pense par exemple à AREVA qui s’est engagé il y a quinze jours par copinage élyséen 
à ne licencier aucun salarié en France, et qui dans le même temps vient d’en licencier du 
jour au lendemain 2000 salariés en République Centre Africaine. 
 
En fin de matinée Béatrice OUIN  que j’ai citée tout à l’heure, interviendra en un bref 
exposé, ce qui  ne l’empêchera pas bien sur, de pouvoir réagir  dans les débats 
précédents et suivants son intervention. 
 
Cela nous mènera jusqu’au buffet.  
 

Nous reprendrons nos travaux vers 14 heures sous la Présidence de nos amis catalans 
Commissions Ouvrières et UGT. Nous aurons une intervention enregistrée de Jean-Jack 
QUEYRANNE Président du Conseil Régional Rhône-Alpes qui sera suivi  d’une 
introduction au débat de 15 minutes environ faite par  Gérard CLEMENT de Force 
Ouvrière Rhône-Alpes sur le  thème : 

 

« Analyses et perspectives pour nos territoires et entreprises » 

 

Nous consacrerons près d’une heure trente à ce thème extrêmement important. Et nous 
terminerons notre journée de travail  par une synthèse  qui sera faite par nos collègues et 
amis italiens, Ils disposeront d’une demi-heure pour cela, de 15H30 à 16H00.  
Synthèse qui, si nous en sommes d’accord, pourrait déboucher comme pour le « 4 
Moteurs Jeunes» sur une déclaration commune cosignée par toutes les organisations 
syndicales ici présentes.  
 
Voila, je vais maintenant  demander à nos deux collègues de la CFDT et du DGB de 
monter à la tribune pour assurer la Présidence des travaux de notre matinée, et à l’ADEES 
(Emmanuelle PUISSANT et Jacques PERRAT) de lancer de la tribune également la 
première séquence de la journée. 
 
Il ne me reste plus qu’à vous souhaiter à toutes et à tous de bons travaux, et à vous 
remercier de votre attention.  
 
Merci ! 
 
Jean-Jacques GUIGON  
Responsable de l’activité « Europe / International »  
Comité Régional CGT Rhône-Alpes 


